
LES FÊTES DUTRI-CENTENAIREA L'OPÉRA

L'Hommage des Comédiens*de Paris, àMolière

Decettematinéeorganiséehierà l'Opéra
parladirection,desBeaux-Arts,il resteradeux
grandssouvenirs:M.LucienGuitrydansAl:'
ceste,etlesdixsecondesderecueillementim-
posées1 l'assembléetoutentièreen quelqus
motsparle grand,comédienaudénouementde
lacérémonieduMaladeImaginaire.

Cettebelleliéed'uninstantpieuxconsacré
à Molièreà laphraseoù,jouant,il ressentit
l'atteintemortelle,unde'sesmodestesmais
Mêlesservants,M.Drain,pensionnairedela
Comédie-Française,l'avaitexpriméeici.

RegrettonsquelaMaisondéMolièren'ait
nascompriscombienilétaitnécessaireà safiertéetàsavie'moraletlefaireiceigestereligieux.
Ellea perdu,là,uneoccasionqu'elleattendra
iésormaisdurantcentans,«quand,fantômes
çansos.»Ilne luirestemaintenantqu'à«rater» un
îutrebeaugeste,enn'assistantpointencorps
aupèlerinageàlatombedeMolière,auPère-
Lachaise,quia lieucematin,à10heures30!
Quecettetombesoitounonuncénotaphe,
qu'importe!L'essentielconsisteà manifester,
parungestesusceptiblederelierlesâmeset
defrapperl'imaginationpopulaire,l'hommage
àce génieenversquitouslescomédiens—
sansparlerdesauteurs—sontredevables.

Al'Opéra,cefuttrèssimpleettrèsbeau.
LacérémonieduMaladeImaginaireallaitseterminer.A la répliqued'Argan,M.Lucien
Guitry,s'avançantaucentredelascène,ar-rêtad'ungesteM.PolinquifaisaitArgan.
Il étaitgraveet,sousla vasteperruque,satêteléonineimpressionnaitdéjà.Savoixmor-danteetmâlesonna.Etil.ditàpeuprèsceci:

«Nous,acteurscomédiensdeParisquinous
sommesréunisicipourcélébrer,honorer,fê-
ter,glorifierlamémoiredeMolièreqùifutà
tousnotreancêtre,notremaître,notreami,
nousallonsnousarrêterà cetteréplique,où,
jouantquoiquemaladelacomédie,il reçut,,
voiciprèsdedeuxsiècleset demi,lecoup
fatal.Larépliquequ'ilneputdireneserapas
dite,etvouscomprendrezdansquelsentiment
pieuxnousnouslèveronstouspournousre-
cueillirimmobilesetensilence.»Ettouslesartistesdelacérémonies'étant
dressés,touslesspectateurs,à leurtour,se
levèrent.L'émotiongagnales plusindifférents.
L'âmeimmortelled'unhommepassait.

CetteCérémonie,fortgentimentorganisée
etquiréunitunebrillantecorbeilled'acteurs
duboulevard,si eltlen'eutpasla plénitude
imposantedecelledela Comédie-Française,

(DessindeTor)

M.LucienGUITRY
siellemêlaà desépisodescharmantsquelquesdisparates,futnéanmoinsbienréglée,bienjouéeparMM.Polin(Argan)etMaxDearly(lePrceses),bienannoncéeparM.Mosnier,ré-gisseurparlantaupublicd'unevoixéclatante.MM.Signoreit,Raimu,Bour,«doctoresquoes-tionnantes» avaientétéparticulièrementap-plaudis,etdansledéfiléquiprécédalacéré-monie,onavaitétécharméparMmesJeanneLion,splendideet rutilante.enAdrienneLe-
couvreur; YvonnePrintemps,ravissanteDéja-
zen;BettyDaussmondet EdméeFavart,enMmeDociheet enDesclée,touchéenfinparl'entréeaubrasdeM.SachaGuitrydeMmeDaynes-'Grassot,ladoyennetoutemenuedanslasalleimmense,etqui,durantlacérémonie,chantaitlesréponsde.toutesonâme.Mais,revenonsauspectacle.Il avaitcom-mencépar quelquesscènesdel'acteIIIdeTartuffe,oùM.HuguenetfaisaitTartuffe.M.SignoretOrgon,M.PaulBernardDarnis,Mmesf JeanneGranierDorine,et Mme.SergineEl-mire.Cesdébutants—pastous—dansMo-lièreeurentbienl'airdedébuter.Ilsrajeunis-saientà vued'oeil,etretrouvaientleursmala-drèssesda Conservatoire.C'étaitcharmant:Celaprouvequeleplusgrandtalent—etl'onsaits'ilsenont!—neprévautpascontrel'habitudeetletravail.N'insistonspas;louonsleurbonnevolontéquicertainementferait,auprèsquelquesessais,lesmerveillesqu'uneimprovisationnepermetpas.

Etnousvoicidevantl'AlcestedeM.LucienGuitry..Lerideauà peinelevé,unhommepuissant,imposant,surgitde.lacoulisse.En
unéclair,ilestmaîtredelasalle.Leportestsuperbe;la têteauxvolumesmassifsmais
lourdsdepenséerayonne;lesyeux,à certai-
nesrépliques,quandlavoixrentreenelle-
même,secreusent.Toutel'hypocondrie,toutelatragédiedel'hommeharasséd'êtrehomme
estdevantnous.Voilàl'Alcestepathétique,
l'Alkestesaturnien.AceIl tempérament»,M.Guitryprêtecettehumanitésimpleetfortequ'ilpossède.Desrépliquestrouventunevie
nouvelle,etl'âmedecetAlcestenecessepasdetransparaîtreet d'animerd'unmouvementintérieurtouteslesscènes.La« chansonduroiHenri»estglisséed'abord,avecunnatu-relexquis,puissoudain,à lareprise,elles'é-largit,elles'attendrit,et l'ony trouvetoutel'âmetropsensibleettroppuredugrandmal-
heureux..CommeonvoudraitvoircetAlceste
auxprisesavecCélimène!Commentcettehon-
tedesafaiblessequ'enunseulversM.Gui-
trynousfitsentir,commentlamettrait-ilauxpiedsdesasouveraine?Oui,onvoudraitvoircela,etlasoiréeseraitpassionnante.Carl'AlcestedeM.LucienGuitryest-ill'AlcestedeMolière?D'Alceste,onditrire.Qjuidoitrire?Célimèneetsesamisoubienlepublic,oubienlesdeuxà lafois?Quedeproblèmes! Certes,nulneprétendraità riredel'AlcestedeM.Guitry.Ilnousémeuttropfortementetdequellegrandiosefaçon! Mau-bant,medisait-onhier,lejouaitainsi,et siWorms,si M.Leitnersondisciple,si M.RaphaëlDupfloslemaintiennent,quoiquedif-férentspardesdétails,danslamêmeligne,
ilsonttortselonlevéritableespritduhéros.Mais,à cefond,M.Guitryajoutesapuis-
sance.Alceste,semble-t-H,toutémouvantqu'ilsoit,restecomique.Sesviolencesdéplacéesdans
unmilieudélicat,sesemportementsabsurdesetdemauvaistonamusentlagalerieet mêmeleparterre,bienqu'ilsentesa sincérité.Maislasincéritén'a pasdemonde,vouslesavezcommemoi.Labonneéducationenrit.Cemonsieurgesticulant,criant,sincère,quidit
sonfaità tous,ladivertitd'abordénormément.Qu'importequ'ilaitraison!

Or,M.LucienGuttryditsonfaitavectantdegravité-etdéprofondeur,dansusstyleà

ramassé,auxgestessi mesurés,qu'ilrestetoujoursdebonnecompagnie.Neserait-ilpasleparfaitAlcestes'ilajoutaitdegrandséclats,plusendehors,à cettecontentiond'âmequenousavonstantadmiré?Si,enrestantphilo-sophe,il revêtaitdesapparencesunpeuplusfolles?
Félicitonsla dictionéléganteet soupledeM.PierreMagnier(Bhilinte)et celledeM.LouisGau\thier(Oronte),l,equel,entréfortmaletsansmouvement,serattrapaendisantjoli-

mentle sonnet.Touss'appliquèrentà fairelemoinsdeversfauxqu'ilestpossibleà des-comédiensdontl'oreillea oubliéle nombre
desMuses.-,

Avantla Cérémonie,M.SachaGuitryetMlleYvonnePrintemps,quichantebienjoli-
ment,avaient,avec.unesimplicitétendre,in-
terprétéunesaynète:ChezJeandeLaFon-tainele17février1763,dontletitreseulditla bonhomiefraîche,gracieuse,convenable.

GABRIELBOISSY.

La Matinée

LafêtequelesBeaux-Artsoffraientauxpar-lementaires,à d'AcadémieNationaledeMusi-
que,a parfaitementréussi,j'entendsqu'elleaobtenuun.fortbrillantsuccès.Maisil estunfaitétrange,c'estquel'Opéran'aitpointpar-ticitéà cegaladonnéà l'Opéra.Unepartiedeschœursetdel'orchestre,sousladirection
deM.HenriBüsser,prêtabiensonconcours,maisonauraitpus'attendreà voirbrillerle
corpsdeballetet lesartistesduchant.Lamusiqueetladansesontperpétuellementmêlésàlapoésieouàlaprosedanslacomédie
moliéresque,onl'oublietropsouvent.

«Nosmanuelsdelittérature,écrivaitilyaquelquesjours,dansleGaulois,M.LouisLa-loy,ontprisl'habitudedenégligercesinter-
mèdesou.denelessignalerqu'endesnotesdédaigneuses.C'estlàunpréjugémodernequelescontemporainsneconnaissaientpas.Molière
a vouluqueLeSicilien,LeMariageforcé,
L'Amourmédecin,Pourceaugnac;LeBourgeoisGentilhommeetLeMaladeImaginairefussent
entrecoupésd'entréesdeballet.»Quellebelleoccasionl'onavaitderestituer,
aveclesélémentsquepeutfournirl'Opéra.
uneœuvrecommeLeBourgeoisGentilhomme
parexemple,avectoutessesentréesdeballet
ettoussesintermèdesdechant!

Jenepensepasqueladirectiondel'Opéra
seseraitopposéà unsemblableprojet,d'au-tantque-c'étaitlà,dit-on,sondessein.Ilestregrettablequ'il,n'aitpointétéexécuté;c'est
prétend-on,fauted'avoirtrouvé,auprèsd'un
autrethéâtresubventionnélapartdecollabora-
tionnécessaire. >Cen'est,nasqu-legalad'hiern'aitétédes
plusbrillante,maisilauraitpuavoirlieuaussibienauTrocadéro,oudansquelqu'autrethéâ-
tre,qu'àl'AcadémieNationaledeMusiqueetdeDanse.

Nouseûmescependantdelamusique;l'or-
chestrede l'Opéra,habilementconduitparM.HenriBûsser,interprétal'ouvertured'Armide.
deLully;l'ouverturede La CouronnedeFleurs,deIMar.A,ntoineCharpentier;le Me-
nuelduBourgeoisGentilhomme,deLuily,qui
futbissé.MmeYvonnePrintempschantal'air
deLully,RevenezAmours,quifutégalementbissé,et leschœursentonnèrentlesairsqueMarc-AntoineCharpentiercomposapourlacé-rémoniedu.MaladeImaginaire,

LesscènescapitalesdeTartuffeetduMisan-thropefurentinterprétéesparMmesJaneGra-
nieretVeraSergine,MM.Huguenet,Signoret
etPaulBernard,parMM.LucienGuitry,Pier-
reMagnieretLouisGauthier.

M.SachaGuitryjoua,avecMmeYvonne
Printemps,unà-proposqu'ilavaitcomposésurlamortdeMolière.LadernièrescèneduMaladeImaginaireetlacérémoniefurentinterprétéesparMmesAliceBeylatetYolandeLaffonetparMM.Polin,Le-
fauretAiméSirncn-Girard.Avantdejouerla fameuse« cérémonie»aucoursdelaquelleMolièreperditconnais-
sanceetmourut,lesartistesdeParisquide-
vaientl'interpréterfurentprésentésaupublic
etvinrentsignersurlascèneunregistrequi
porteralesnomsdeMimesGermaineAubray,AliceBeylat,Barbier-Krauss,AliceBonheur,
RéginaCamier,MargueriteDeval,Dantes,Bet-
tyDaussmond,EdméeFavart,JaneGranier,
YaneLambray,JaneLion,YolandeLao.n,Yvon-
nePrintemps,JanePrevost,MarcellePraince,
JeanneRoily,GermaineRisse,Suzanne.Revon-
ne,Sylvie,VeraSergine,MarietteSully,Mar-
celleYrven,JaneHyrem,etMmeDaynes-Gras-
sot,quiparutaubrasdeM.LucienGuitry,etfutlonguementacclamée;DeMM.ArmandBour,Baumer,Baronfils,
VictorBoucher,Henri-Beaulieu,Berthier,PaulBernard,Chameroy,Cal'amand,Dieudonné,
Franck,LucienGuitry,Guyonfils,Grêtillat,
Huguenet,Hiéronimus,Kerly,Koval,Henry
Krauss,Le-faur,Lacressonnière,MaxDearly,PierreMagnier,Mosnier,LouisMaurel,Geor-
gesPëutat,Polin,RobertPizani,Puylagarde,Pau-lais,Raimu,Saint-Paul,Signoret,AiméSi-mon-Girard,Tarride,Yonnel,etc.Parmilespersonnesprésentesdanslasalle,
nousavonsnoté:Danssonavant-scène,M.LéonBérard,mi-
nistredel'instructionpubliqueetdésbeaux-
arts;M.lepréfetdela Seineet MmeAutrand,
MM.HenriAuriol,AlbertAveline;MM.MauriceBender,AntoineBanès,M.etMmeRobertde,Beauplan,MM.BoyerdeLaforie,GeorgesBoyer,GeorgesBourdon,Ga-
brielBoissy,JosephBédier,HenryBidou,LéonBlum,PierreBrisson,Brindejonc-Onenbach,
AdolpheBoschot,Paul-Boncour,Ferna.ndBour-
geat,AndréBeaunier,JacquesBlandhard,Blon-
dot,GastonBérardi,ArmandBerthez.TristanBernard,Saint-Georgesde Bouhélier,Emile
Bertin,M.etMmedeBrunoff,MmesBaletta,LouiseBalthy,AndréeBarelly,MlleBourgat;MM.GUIllaumeGhastenay,AlexandreCas-tell,CharlesCatusse,RaymondCharpentieretMmet,C.-A.Carpentier,Callamand;

M.etMmeHenriDuvernois,MM,Dalimier,
LucienDescaves,Dautresme,MlleLi:liDeslys,M.et MmeJulesDelini,MileMarieDubas,MmesHélèneDutrieu,MadeleineDamiroff.M.d'EstoumellesdeConstant; ,

MM.EmileFabre,administrateurdelaCo-médie-Française;Marcel'Fouquîc?r,MlleEdméeFavart;
M.etMmeGastonGabaroche,MM.RégisGignoux,EdouarddelaGandara.VictorGour-

sat,MmeGaignard;
MIM.EdmondHaraucourt,Halaimbourg,Hen-ri Hirschmann;iftiM.Lafferre,ancienministre;LouisLaloy,GastonLebel,PaulLéon,LionelLaroze,MlleEmmyLynn;MM.Madrazzo,AndréMessager,M.etMmeJeanMessager,Moreau-Vauthier,PierreMor-tier,.Mme.HélèneMiropolsky,MlleMarianneMonet;
M.Nozière;MmeetMUesNormand;M.et MmeRobertOudot;- --M.et MmeDanielPoiré,M.Payelle;M.ChartesQuinél; -MM.JacquesRouché,RaymondRecouly,DanielRiche,AugusteRondel;
MM.PaulSouday,LouisSchneider,GeorgesSchmidt,M.OlivierSainsère,LouisSeguin,AlfredSavoirMllesJeanneSaint-Bonnet,Su-zie-Welty;
MM.GuillaumeTronchet,Tenroc,Tor,JulesTruffier;
MM.Valmy-Baysse,RaoulViterBo,SébastienVoirai,Vallier,MlleAnnieVcFneuilvMmeZé-lieWe.,etc.,etc.'| ANDRÉRIGAUD.

- .., UNE GRANDEPREMIÈREA BRUXELLES

MadameSarah-Rernhardt
dans "Régine Armand

Piècenouvelle,en 4 actes, de M.LouisVerneuil
- au Théâtredes Galeries-Saint-Hubert

—————
Depuisquelquesjours,MmeSarahBernharatreçoitauThéâtredesGaleries,delapartdu

publicbruxelloislesmarquesrépétéesd'une
(PhotoReutlingerV

admirationquivaparfoisjusqu'auxacclama-tions.:DansLaGloire,puisdansDaniel,lagrandetragédiennea d'abordreparuivecsoninconjrparabletalent.Quelquesreprésentations»decesdeuxpiècesontfaitdessallescombles.Lescri-tiquesn'ontpasmarchandéleurslouangesquinesontd'ailleursquetropméritées.SarahBernrhardtrestesurprenanteautantpoursesconcé,.
tionsartistiques,quepoursonart,samaîtrisededirelevers,surprenantedanslamerveilleu-
seillusioneu'elledonnedelajeunesse.EllevientpourterminersonséjouràBruxel-les,decréerunenouvellepiècedeM.LouisVerneuikC'estundrameenprosequiporteletitred'unehéroïneRégineArmand.Ceper-
sonnageestceluid"unegrandecomédienne,enlacirconstanceMmeSarahBernhardt,;ce quipermetàl'auteurde mettreenvaleurtoutesles
qualitésdecetteémouvanteinterprète.Ily acerteslàquelqu'habiletédela.partdeM.Ver-
neuil,maissaRégineArmandn'acependantpestoutestesqualitésde,certainescomédieslégèrefii,duTriangle,parexemple,quiluivalut.detrèsbeauxsoirsl'andernierauthéâtreduParc.Lesujetdesondramen'espasbienneuf.

LebanquierVorandsoupçonnesafemme,De-
nise,delatromperavecMichelArmand,te,s
delacélèbrecomédienne.Vorandtorturér
ledoute,lajalousie,cherchelavéritéqu'illie
parvientpasàarracheràsafemme.Paramour
pourDenise,Michelsebatenduelavecungoujat.C'estchezlamèredujeunehomme,

chezRégineArmand,quete marivientap-prendrelerésultatdecetterencontre.Unma-
lentendufaitcroireà Réginequesonfilsest
tuéetcettecirconstancedécouvreàVorandsondéshonneur.Iltuesafemme,tandisqueMichel
revientsainetsauf.Denisemeurtenexhortant
Micheldebienaimersamère.

C'estlàl'action,maisledrameestécritau-
tourdel'âmedelamère,decettemèread-
mirablequ'estSarahBernhardt.Toutesles
émotions,touteslesangoissesmaternelles,avecdesaccentsincomparables,donnentà lapièce
grâceàMmeSarahBernhardt,unevaleurqu'on
peutcontesteraupointdevuedramatiquepur,maisqu'ilconvientcependantd'admirer.L'art
qu'avouluM.Verneuiln'estautrequecelui
deMmeSarahBernhardt.Il fautle féliciter
d'unetelleabnégationdontfortpeud'artistes
seraientcapables.D'ailleurs,malgrécetteabné-
gationmême,ilarriveàprovoquerdegroseffets
auxquelslepublicn'estpasrestéinsensible.

L'auteurinterprétaitavecautoritélerôledufilsdeRégineArmand.Lesautrespersonnages
(PhotoSabourin)

M.LouisVERNEUIL
furentfortbiencréésparMMArquillière,Du-bose,deFéraudy,Sky.MmesVioletteetMont-
bazon. EMILEDUMONCEAU.

Echos !

18Janvier1865.—BrossantjoueTartufe,pourlapremièrefois. --La robe.
HuguetteDuflosdescendau foyer

pourrépéterlespasdua Divertissement»
dansLeBourgeoisGentilhomme.

Leteintanimé,secouantsa coiffurede
plumesblanches,telleunehaquenée,elle
piaffedecolère.Elleest belleà ravir.

Alors,semirantdansuneglace:-- ma
robenemevapas:jesuisaffreuse! annon-
ce-t-elle,d'unairtragique!

Etoç-mmechacun,à l'envieladétrompe,
elfeentreenscènetout à faitrassurée.

u n «béquet»deMolière.
LapremièrefoisqueleMaladeIma-

ginairefutjoué,nousapprendBoursault,
dansunedeseslettres,Béralderépondait
auxinvectivesdeM.Fleurant:

« Allez,monsieur,onvoitbienquevous
avezcoutumedeneparlerqu'àdesc.ls.»

Cetteréplique.truculente,provoqua,
paraît-il,ungrosmouvementdeprotesta-
tion.

Molièrenes'entêtapaset deslarepré-
sentationsuivante,la phrasefutmodifiée
commesuit:

« Allez,Monsieur,onvoitbienquevous
n'avezpasaccoutumédeparlerà desvisa-
ges.»Et,mafoi,Molièreeutraison! ;
L e BourgeoisGentilhommeestmair|e-

nantinterprétépar des artistes
n'ayantpasl'étiquetteofficielle<<.dela
Comédie-Française» ou« del'Odéon».

Autrefoisonavaitpensé,maissansoser
laréalisation,à desdistributionsbienbou-
leivardières; onparlaitvolontiersdel'idée
deconfier-MonsieurJourdainà JoséDu-
putS.

Et,pressenti,l'exquiscomiquedesVa-
riétéseutcemotdedéférentemodestie:- Lejouer,passeencore;maislesa-
voir!.

Humourinextremis.
L'anecdoteestamusante,quoique

macabre.Lehérosentutl'unaenoscrus
lantsfantaisistes,aujourd'huiregrette.

Celui-ciagonisaitdanssa chambre.Un-
intimevinitlevoir,quiluitintcelangage:-Monvieux,puisquetusaiset puis.
quetudistoi-mêmequetafinapproche,je
puissanstetroublertedemanderungrand,
service.- Parle.- Voici.J'aiperdis,l'andernier,Uono
excellenteamie,quetuconnaissais.Situ
larevoisIà-hamt,d:is-Iuiquejenel'aipas
oubliée.

Etl'autresimplementderépondre:- Tunepourraispasfairetesconimis,.
sionstoimême?

clonsonnesetvoyelles.
„ L'abusde l'emploides initiale^

aboutità decurieuxrésultats.
Lessociétéscherchentmaintenantàavoir

un nomcomposécomprenanteninitiales
desvoyellesbienplacées,de tellesorte
qu'ellesaidentà laconstitutiondumotfac-
tice.Ainsila C.O.R.T.I.apu devenirla
Corti,motfacileà prononcer,bienconnu
desintellectuels.S'iln'yavaitquedescon-
sonnes,ceseraitduTchéco-S1ovaque!

AlaComédie-Française,dansunepièce
deM.PaulFerrier,ona puentendre,-au
beaumilieud'unalexandrin:« lesquar
rantéH.P.»,dontlesonplein,pourlané-
cessitédesdouzepiedsditvçrs,devenait:
« lesquaranit'hach'pé»,avec*élisions.Ré»
comment,-M.TristanBarfiardrappelaitoe

versd'unquatrainqu'il écrivit:«Tout
l'honneurn'étaitpointpourJ.-B.Poque-
lin»; ondoitdoncprononcer«Ji-Bé».N'ai-
t-onpasprisl'habitudededire:« Notre
confrjèreH.-R.Lenormand»,cequis'énon-
ce.« HacheErLenormand»?Mieux:lors-Qu'aucabaretartistiqueon annoncelepoète
Ch.-A.Abadie,soncamaradedit,ensom-
me:« Céhachea Abadien.Nulnesour-ciUe.Onnes'étonneplusdecesmœursrouVettes».-

De«café-concert»ona fait:calf-cone';
bientôtpeut-êtreondira:lec.c.

Le Masque de Verre*

A nos Lecteurs
et Abonnés--C'estdemainjeudiquenoslueursjetabon-néspourront,aubureaudelocationduThéâtre

Michel,retenirleursplacespourlamatinéedu
2févrierquicomprendra,commenousl'avons
annoncé,hier,unecauseriedeM.AndréAn-
toinesurlecinématographeetdesauditionsdes
meilleurschansonniersmontmartrois.

Rappelonsquenosabonnésn'aurontd'autres
frais,poureuxetleursinvités,qu'unfrancde

M.DominiqueBONNAUDquiprêterasonconcoursàla«M^tinéeComœdia.»
droitspar place: ilsn'aurontqu'àseprésen-teraubureaudelocationavecunebandejus-:tiftcaHveetlecouponqu'ilstrouverontdansno-itrenumérod'hieretceluidedemain.
j MARDIPROCHAIN:
! COMŒDIA
publierainextenso:
:

LA COTE D'AMOUR
ComédieentroisactesdeM.ROMAINCOOLUS

LESVOYAGESDECOMŒDIA
La Côte d'Azur

Départles22Janvieret5Février
*

Itinéraire: Paris,Marseille,Toulon.Cannes,•îAntibes,Nice,Monte-Carlo,Menton,Paris.Durée;huitjours.-Prix: ycomprisbilletdechemindeferalleret retour(placesréservées);séjoursdansdetrèsbonshôtelsavectroisrepas,boissonetservice;autos,bateaux,voitureset touslespourboires,desguidesaccompagnateurs: 47Sfr.Cevoyagepeutêtrefait individuellementaumêmeprixavecdatededépartàvolonté.Pourtousrenseignementscomplémentaires,programmescompletsdesvoyages,inscriptions,setc.,s'adresserauxbureauxdeComœdia..-

A LACIGALE

"IlBatighollesnCigale=Odé'on'-' M
-ReVueàgrande miseen scènéen 2 acteset 22 tableaux

- ue MM.Clément VauteletMaxEddy

UNEDESSCENESPRINCIPALESDELAREVUE .i.n
Larevuequidonnal'occasionàM.Gémier,

directeurdel'Odéondeseproduireaumusic-hallpermitàMlleBerthePlantade—unear-tistedontil fautretenirle nomd'obtenirungrandet légitimesuccès..Depuislongtemps,jecrois,onnevitsallede
généraleaussiremplie.Ilfautcroirequetouslescandidatsdel'Odéons'étaientdonnérendez-
vousdanslemusic-halldu boulevardRoche-
chouart. -

Letitremêmedelapiècequirappelaitun
nomdeligned'omnibusenmêmetempsqu'une
charmantepetitefantaisiedeCourteline,nousdisaitquela questionodéonienneseraitample-menttraitéeaucoursduspectacle.Ellelefut,
eneffet,etj'arrivedesuiteauxscènesdeM.
Gémierpuisqu'ellesdoiventconstituersommetoutelaprincipaleattractiondelarevuedeMM.
ClémentVauteletMaxEddy.M.Gémiers'estprésentéà noussoustrois
formes.MorodeGiaffen,peintreenbâtimentcubisteouAristideBriand,ilfutoriginaletcu-rieuxcaraucunecréationdecegrandartistenesauraitnouslaisserindifférentsUndesmaîtreslesplusréputésdubarreau

DEUXTRANSFORMATIONSDEGEMIER Photo«Comœdia>

ENMOROStAFFERt ENAristideBRIAND
reçoitchezitguneadmiratricequivoulantle
voirdepiess'accusedesplusnoirsforfaitset
vientimploreraideetprotection.Elleexplique
qu'elleatuésonmari,safilleetquelquesau-
trespersonnes.Cettecausesplendidepassionne
ledéfenseur.Déjàil«vitsaplaidoirie»,ilpré-
pareseseffetsd'audience.Ils'enthousiasmesur
sapropreéloquence.Allons,ilseramagnifique,
sublime,invraisemblable.Il l'avouelui-même.
Etvoiciqui'lestprisderespect,d'amitié,d'ad-
mirationpourla personnequiluiapporte
cettemagnifiqueaffaire.Volontiersil s'écrie-
raitavecreconnaissance: «Ah! lesbeauxcri-
mes,madame!»Maisladésillusionestproche.
Lajeunefemme,naïvement,avouesonsubter-
fuge.Non,ellen'estpasunemeurtrière.Elle
estunesimplehonnêtefemmeetriendeplus.
Elleattenddesfélicitations.Ellereçoitdesin-
jures.L'avocatsefâchetoutrouge.Quiest-ce
quiafichuuneoiepareillequin'apaslemoin-
drecrimesurlaconscienceetsepermetdedé-
rangerlesgensoccupés.Ledéfenseurdela
veuveetdel'orphelininjurielamalheureuse
quialetortd'êtreinnocente.Ildéclarequ'ilvalafairearrêteretenvoiequérirlesagents.Levoicidésespéréetmalade,ilsouffred'une
«plaidoiriterentrée»,sadésillusionsetourne
enrage.Ilalasensationde manquerlaplusbelle
causedesacarrière.Ilfinit,pournepasper-dreleseffetsoratoiresqu'ilavaitpréparés,par
tuerlajeunefemmeetlesagentsquiarrivent
dansl'appartement.Ainsidonc,devantlaCour
d'assises,il sedéfendralui-mêmeetsonélo-
quenceneserapasperdue.Lemondeangoissé
connaîtramalgrétouslesobstaclessonvibrantdiscours.- -Lasatireestdequalitéetquoiqu'ilsoitques-tiond'unavocatetnond'unjuge,nousson-
geonsauf?meux«JeveuxallerplaiderdePer-

(Des>»i.">deBib)

M.CEMIER-(M*deMo-ro-Giatteri)
rinDandin! »Cepourraitêtreletitredecettefantaisiedontlacharmanteironieaformentdi-verti.CettescèneetcelledeLoui6esontàmon

avislesnjeiljeuresdelarevuedelaCigalequi
contientd'ailleursplusieurspassagesfortréus-sie. 1M.Gémiers'esttransforméphysiquementde
façonétonnanteenunparfaitMorodeGiafferr.
Iln'apassaisitoutàfait,àmonsens,-l'ampleur
desgestesfébrilesdesonmodèle.Iln'apasdûentendre,durantlafièvredesgrandesau-diences,lavoixclaironnantedugrandmaître.
Iln'apasvibréauxaccentspathétiques"ccemagicienduverbe,dece«phénomènedeiélo-
quence»qu'estMeMorodeGiafferi.Nefré-
quentantpasdepuislongtempsce prodigieux
orateur,iln'apunousdonnerl'impressionde
cettepenséemultiplie,ondoyanteégalementat-tentionnéesurplusieurssujetsdifférentsqui'aemanifesteenphrasesharmonieuses,un tantio~
archaïques,coupéesd'exclamationsdegayroçgpi
parisien.Iln'apusaisirleje«m'enmoquisme
etlafineironiequifusentsouslagravitéPM-foisunpeuprécieusedeceluidontonpeut(~~
qu'ilestavecHenriRobertleplusgranda~'
catd'assisesdenotreépoque.iMatequoi,M:"
Gémierauraitpupersonnifier'unavocatplus.Il n'avaitpasbesoindénousdireouir

s'agissaitdeMEMorodeGiaffenetdes<
nousnepouvionsfaireaucuneremarqu£.
devionsnousbornerà constaterqueGenrer
jouela scèneen grandcomédien.A)wsil
n'estpeut-êtrepasjustedeluiadresserJt p~
titsreprochesqu'ilnedoitqu'àsa/echercht.Je

(Dessintic-T.ij

M.CEMIER
ih-riaiid), 11--

ladifficulté.Oublions,quandM.Cn̂ierpark.qu'ilpersonnifieMeMorodeGiafferietcese;aparfait.
M.Gémiernousestapparuensuitesouslestraitsd'unpeintreenbâtimentquiveutsetransformerenartistecubiste,ila faitsemblantdechanteretilaesquisséunpasdedanseLacompositionestfortadroite,maisilestévidentquesuruntelterrainM.Gémiernepeutlut-teraveclesartistesdemusic-hallquisontdesspécialistes.
LetroisièmerôledeM.GémierfutunAris-tideBrianddontl'apparitionprovoquedesap-plaudissementsdansfoutela salle,(lapartithquantitédegensquecesbravosavaienturcsignificationdoubleets'adressaientà la*foisàl'artisteetaumodèle.Ledirecteurdel'Odéonà campéunAristideBriandinouïdevérité.Vi-sage,gestes,allure,organe,sontimitésdeta,çonremarquable.IciGémiersemontretegranfrartistequ'ilest.Lemalheurestquedansatfpremièrescène,quiétaitexcellente,Gémiern'a

pasétéleMorodeGialferiquenousaunaassouhaitéetquedanslatroisième,d'nneoi:t;'f.plusdiscutable,oùilpersonifieBriand,Cu!-ltt4,
a étéexcellent.,..Desortequenousn'avonspaseul'occa=irrtd'applaudirdansunensemblecommetrc;)nbleauremarquableinterprétéparuncomédenparfait»etc'estgranddommage..Est-ceàdirequeletableauintitulé:A 8"-hingtonneconstituepasungroseffortde\;YiClémentVauteletMaxEddy?Jepense-juMs
sesonthardimentlancéssurunchemindifficuef
ehauteursaudacieuxquiaimentà vaincsladifficulté.Ilsontessayéderéaliseruntourdeforceàmonavisirréalisableparcequ'ilheurt*lesloisdelaconstructionthéâtraledontquer-ques-unessontbaséessurlalogiqueet lebon

kalis
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